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FUITES AU BAC

Le suspense se poursuit pour les
19 personnes arrêtées dans le
cadre de l’enquête sur la fuite
notée avec les épreuves de
Français et d’Histoire-Géographie
durant la session 2017 du
Baccalauréat. Hier encore, les mis
en cause ont fait l’objet d’un
second retour de Parquet. Ce, au
moment où le proviseur du lycée de
Kahone et les deux agents de
l’Office du Bac attendent leur
déferrement. Tandis que les élèves
ont été arrêtés depuis la semaine
dernière, le trio a été appréhendé

hier, par la Division des investiga-
tions criminelles (DIC). Des pre-
miers éléments de l’enquête, il res-
sort que le proviseur qui était
président de jury au lycée de
Thiaroye est le cerveau de cette
affaire partie de l’Office du Bac,
notamment de la salle où sont
tirées les épreuves. Des épreuves
(français et histo-géo) que les can-
didats ont dû reprendre avant-hier
lundi à cause des fraudes.

AMSATOU SOW SIDIBÉ
Les mandats de dépôt systéma-

tiques étaient au cœur du discours
du Prof Amsatou Sow Sidibé pour
la troisième journée de sa cam-
pagne électorale. La tête de liste de
la coalition 3ème voie politique /
Euttou Askan Wi a déclaré
qu”’aujourd'hui, pour un rien, on
met les personnes en prison et que
de nombreux citoyens sont arrêtés
pour des infractions mineures”. Or,
se désole le professeur de droit à
l’Université Cheikh Anta Diop de
Dakar, “la prison détruit plus
qu’elle ne corrige, contrairement à
des idées reçues. Beaucoup de
jeunes basculent dans les compor-
tements déviants, parce qu’ils ont
fréquenté la prison”.  A son avis, la
prison n’a pas cette fonction édu-
cative car “le système d’applica-
tion du droit est plus basé sur la

répression que sur l’insertion
sociale de la personne poursuivie”.
C’est pourquoi elle estime “qu’il
est urgent de mettre en œuvre les
peines alternatives telles que le tra-
vail d’utilité publique, ou la liberté
sous surveillance”.

AMSATOU SOW SIDIBÉ (SUITE)

Mieux encore, la candidate à la
députation milite en faveur du ren-
forcement des moyens de lutte
contre le chômage, sachant que
les déviances des jeunes sont forte-

ment entretenues par l’absence
d’activité socioprofessionnelle et
l’oisiveté. D’après son constat, “on
construit des cités sans aménager
les cadres d’épanouissement
appropriés et ceci fait que lesdites
cités sont des ghettos, battis sur le
principe de la promiscuité loin des
normes minimales en matière d’ur-
banisme”. La conséquence qui en
découle, “c’est qu’on secrète les
germes de la délinquance.” “La loi
des finances prendra en charge
cette question si nous sommes
majoritaires à l’Assemblée natio-
nale”, a promis  la candidate de la
Coalition 3ème voie politique /
Euttou Askan Wi.

CONVENTION CITOYENNE NENEEN 

Les investis de la Convention
citoyenne neneen (CCN) ont déjà
plein de projets de lois qu’ils vou-
draient faire passer à
l’Assemblée nationale. Les
camarades de Ndella Madior
Diouf ont opté pour cette
démarche, parce que la 12e
législature, disent-ils, n’a fait
voter qu’un seul projet de loi, en
5 ans. Ce qu’ils qualifient
“d’échec”. Hier, ils ont profité de
leur temps d’antenne sur la RTS
pour parler de la loi qu’ils veulent
proposer sur la préférence natio-
nale. Ils voudraient que le privé
national soit mieux pris en
compte, quand il s’agira de choi-
sir des entreprises pour la réalisa-
tion des projets de l’Etat. 

UNION POUR LE FÉDÉRALISME ET 
LA DÉMOCRATIE 
L’Union pour le fédéralisme et la

démocratie milite pour des députés
compétents. Ses membres considè-
rent que la mission d’un député est
de voter des lois, mais il faut les
comprendre pour les voter. Aussi,
“le député ne doit pas être celui qui
vient à l’Assemblée écouter le
ministre faire état du motif d’une loi
et de la voter. Il doit avoir un autre
rôle. Il doit y avoir une rupture pro-
fonde dans le fonctionnement de
l’Assemblée nationale”, pensent-il.
Mais également, pour eux, “le

député élu ne doit pas être le
député d’un parti, mais du peuple”. 

SÉNÉGAL VEINE ENVIRONNEMENTAL 
Autre cadre, même préoccupa-

tion. A Cambérène, le problème
des populations est également
d’ordre environnemental. Mais
cette fois-ci ce ne sont pas les
eaux de pluie, mais plutôt un
tuyau évacuant des eaux usées
qui les dérange. Du moins, c’est
ce que soutient le jeune du quar-
tier investi sur la liste Sénégal
veine environnemental (Seve),
Ameth Fall. Il a promis de se bat-
tre, s’il est élu député, pour que
ce tuyau soit enlevé. D’ailleurs,
sur les images de la RTS, ont été
montrés les dégâts causés par ce
tuyau. Des ordures un peu par-
tout, non loin de la mer.

FORUM DU JUSTICIABLE
Le Forum du justiciable est

préoccupé par le cas de Khalifa
Sall investi comme tête de la
liste nationale de la Coalition
Manko Taxawu Senegaal alors
qu’il est en détention provisoire
pour détournement de deniers
publics. L’Association de juristes
pose le débat à travers une confé-
rence prévue demain jeudi au
siège d’Amnesty Sénégal. C’est
pour réfléchir d’une part sur le
problème des longues détentions
provisoires au Sénégal, mais
d’autre part, sur l'exercice des
droits civils et politiques des
détenus. Le Forum du justiciable
considère que toute personne a
le droit d'être jugé dans un délai
raisonnable par une juridiction
impartiale. Compte tenu de cette
disposition, il relève que “la vio-
lation du délai raisonnable de
détention entraîne, à bon droit, la
nullité du mandat de dépôt sous
peine de poursuite pour déten-
tion abusive”. Par ailleurs,
Babacar Bâ, président du FJ,
reste convaincu que les détenus
jouissant de leurs droits civils et
politiques doivent exercer leurs
droits de vote.

C’ était l’horreur hier, au
quartier de Dangou, au
nord de Rufisque où

les populations se sont réveillées
dans l’émoi et la consternation.
Car le corps sans vie d’un homme
de plus de 50 ans a été retrouvé
dans sa chambre. Selon des
informations recueillies sur
place, Mame Guereume Guèye,
c’est le nom du défunt, a été

retrouvé la gorge tranchée, une
jambe et un bras coupés. Les cir-
constances du décès demeurent
un véritable mystère pour le
moment. D’après ses voisins,
Mame Guereume que tout le
quartier appelait “l’enseignant”
avait pour amis les enfants à qui
il dispensait des cours de renfor-
cement, comme répétiteur. Le
plus frappant, selon toujours ces

derniers, il n’y a pas eu de traces
d’infraction dans la chambre.
Toutefois, des tessons de bou-
teille tâchés de sang ont été
retrouvés sur place. Dépêchés
sur les lieux après la découverte
du cadavre, les éléments de la
Police urbaine de Rufisque ont
été finalement suppléés par leurs
collègues de la police scienti-
fique chargés de mener l’enquête
pour élucider ce crime. 
Ancien excellent joueur de l’Asc

Lébou Gui de Rufisque, la victime
est décrite par le voisinage comme
un homme serviable et très socia-
ble. Infatigable pour les enfants en
classe d’examen à qui il donnait
au quotidien des cours de renfor-
cement, le quinquagénaire, qui
était l’oncle de la chanteuse
Shoula Ndiaye, avait fini de deve-
nir une légende à Rufisque en
général et dans le quartier Dangou
en particulier. 

UN HOMME DE PLUS DE 50 ANS RETROUVE MORT DANS SA CHAMBRE

La gorge tranchée, une jambe 
et un bras coupés
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ASSANE MBAYE (ENVOYE SPECIAL)

L e Premier ministre
Mahammed Boun Abdallah
Dionne était hier à Podor.

Dans cette partie nord du pays, le
chef du gouvernement, par ailleurs
tête de liste nationale de la coalition
Benno bokk yaakaar (BBY), a réussi
une très forte mobilisation. Il a été
accueilli par une foule immense, de
l’entrée de la ville au stade municipal
de Podor, où il a tenu un méga mee-
ting qui a rassemblé des milliers de
militants et sympathisants de
l’Alliance pour la République et de
ses alliés de BBY. Cette mobilisation
a été possible grâce à l’implication
de tous les responsables politiques
locaux qui n’ont pas lésiné sur les
moyens. Il faut relever que l’APR
compte dans ce département un
bataillon de responsables qui rivali-
sent d’ardeur à chaque fois que l’oc-
casion se présente et qui se mènent
une guerre de leadership et de posi-
tionnement sans merci. Parmi ces
responsables, on peut citer le minis-
tre de l’Intérieur, Abdoulaye Daouda
Diallo par ailleurs coordonnateur
départemental de l’APR de Podor, le
Directeur général de King Fahd
Palace, Mamadou Racine Sy, le
ministre des Transports terrestres,
des Infrastructures et du
Désenclavement, Mansour Elimane
Kane, le Directeur général de l’APIX,
Mountaga Sy, le directeur général du
Coud, Cheikh Oumar Hann, par ail-

leurs tête de liste départementale de
BBY, entre autres. Sans compter leur
allié d’Alternative générationnelle
(AG/JOTNA), Me Moussa Diop qui
n’a pas été en reste dans la mobilisa-
tion des militants. 
Le Directeur général de Dakar dem

dikk a, avant l’arrivée du Premier
ministre, sillonné tous les coins et
recoins de la localité, non seulement
pour sensibiliser les populations sur
les enjeux de ces élections législa-
tives, mais les appeler à la mobilisa-
tion pour accueillir massivement le
chef du gouvernement.   

Le Pm se fixe un score de 90%
Devant un parterre de militants

venus de Pété, Ndioum, Tarédji,
Fanaye et Dodel, entre autres locali-
tés, le Pm s’est dit tranquille quant à
l’issue du scrutin législatif du 30 juil-
let prochain. “Podor est déjà
conquis. Nous aurions pu ne pas
venir y battre campagne parce que le
travail de mobilisation a déjà été fait.
Nous sommes simplement venus
pour communier avec les popula-
tions et s’enquérir de leur situation.
Nous sommes rassurés d’une pre-
mière victoire le 30 juillet prochain et

d’une deuxième en 2019”, a déclaré
Mahammed Dionne sous les applau-
dissements des militants et sympa-
thisants massés sur la pelouse même
du stade municipal. Drapé d’un
grand boubou blanc, le Pm s’est
montré très serein et sûr de la victoire
de la liste de la coalition qu’il dirige.
Mieux, il se fixe même un score au-
delà de celui réalisé au sortir du scru-
tin référendaire du 20 mars 2016,
face à leurs adversaires de l’opposi-
tion. “Nous voulons un score de 90%
cette fois-ci”, s’est-il fixé comme
objectif. Ce score, selon le ministre

de l’Intérieur Abdoulaye Daouda
Diallo, n’est pas impossible, d’autant
que le président de la République a
choisi les hommes qu’il faut pour
figurer sur les listes d’investiture. “Le
président de la République a fait ce
qu’il devait faire. Il reste à nous de
jouer notre rôle. Podor s’est toujours
distingué par ses résultats. Il faut
persévérer avec ces élections”, a-t-il
soutenu.

Racine Sy gâte la fête
Si les responsables locaux du

département de Podor ont mis les
petits plats dans les grands pour
assurer un accueil chaleureux au
Pm, ils n’ont pas su camoufler leurs
divergences. Alors que tous ceux qui
se sont succédé au pupitre magni-
fiaient l’unité (de façade) affichée
par les différents responsables, le
patron du King Fahd Palace n’a pas
pu éviter de solder ses comptes
devant le chef du gouvernement.
“Nous devons cesser l’hypocrisie
qu’il y a entre nous avant de préten-
dre à une quelconque unité”, a-t-il
déclaré. Mais il est vite recadré par le
Haut conseiller des collectivités terri-
toriales, Rougui Ly qui rétorque : “Il
n’y a pas de scission à Podor, il n’y a
que des factions”. A peine a-t-elle
fini de réagir que Me Moussa Diop
enfonce le clou. “Je suis le sapeur-
pompier de BBY. Je me suis résolu-
ment engagé à éteindre le feu partout
au sein de la coalition pour qu’on
puisse travailler la main dans la main
et dans la plus grande tranquillité,
pour le triomphe de la liste de la
majorité présidentielle”, souligne-t-
il. “L’APR a fini par montrer son
hégémonie dans le département.
Cette hégémonie, il faut que nous la
prouvions le 30 juillet prochain”,
tempère pour sa part Abdoulaye
Daouda Diallo. 

HABIBATOU TRAORÉ

L’ancien chef de l’Etat continueà drainer du monde après son
arrivée au Sénégal. Hier, il a

rencontré ses alliés de la Coalition
gagnante Wàttu Senegaal pour une
première séance de travail. Cependant,
les militants ont profité à nouveau de
cette occasion pour assaillir la devan-
ture du lieu de rendez-vous. Vêtus de
tee-shirts blancs à l’effigie d’Abdoulaye
Wade, des affiches à la main, ils
convergent en masse vers la porte d’en-
trée à chaque fois que celle-ci s’ouvre.
Sur place, le préposé à la sécurité
appelle quelques noms pour les inviter
à l’intérieur. Ceux qui ne sont  pas
admis  se rabattent sur leur téléphone
pour demander l’intervention des res-
ponsables  libéraux, proches de leur
leader. Mais la réponse qu’on leur sert
est sans appel : “Abdoulaye Wade ne
vous a pas appelés ; il ne  pourra pas

vous recevoir aujourd’hui,    alors ren-
trez chez vous !”
Pendant ce temps,  la tête de liste

de la Coalition gagnante discute avec
ses alliés pour les derniers réglages
en vue de ficeler un programme de
campagne. Toutefois, à leur sortie,
aucune déclaration officielle n’a été
faite sur  ce sujet. Toutefois
Mamadou Diop Decroix ne cache pas

sa satisfaction de voir l’ancien prési-
dent de la République rentrer au ber-
cail. Sur un ton taquin, il lance :
“Quand on a une carte comme
Abdoulaye Wade, pourquoi ne pas
l’utiliser pour gagner ? On  serait très
idiot d’avoir Messi et de ne pas l’uti-
liser dans un match comme celui du
30 juillet prochain. Wade est notre
Messi et pourquoi cela gêne autant
nos adversaires ?”
Quid du programme que compte

dérouler leur coalition durant ces 21
jours de campagne ? Decroix reste
dans le flou. “Nous sommes en train
de finaliser notre programme et nous
ne pouvons pas le dévoiler pour l’ins-
tant. Nous allons voir comment
sillonner le pays, organiser et répartir
le temps”, renseigne le parlemen-
taire.  Mais selon des sources
proches du Pds, Me Wade sera
aujourd’hui à Tivaouane, Pire,  Touba
et Mbacké. 

CAMPAGNE POUR LES ÉLECTIONS LEGISLATIVES DU 30 JUILLET

Boun Abdallah Dionne mobilise le Nord
Après un périple qui l’a d’abord mené à Linguère, Louga, Saint-Louis, Ross Béthio, Rosso et Richard Toll, le Premier ministre 
Mahammed Boun Abdallah Dionne était hier à Podor où il a été accueilli par une foule monstre.

MAMADOU DIOP DECROIX SUR LE RETOUR DU PAPE DU SOPI          

“Abdoulaye Wade est notre 
Lionel Messi”
La tête de liste de la Coalition gagnante a  tenu hier sa première séance de travail avec ses alliés
pour mieux aborder les prochaines élections. Cependant, aucune décision officielle n’a filtré 
de cette rencontre pour édifier sur le programme à dérouler. Les militants de Me Wade sont 
cependant venus nombreux hier pour rencontrer leur leader.

Meeting de Benno Bokk Yaakaar à Louga



OUSMANE LAYE DIOP

L a mairesse de Podor a dressé
le portrait type de député que
sa coalition aimerait voir sié-

ger à l’Assemblée nationale. “Le
député de Osez l’avenir ne sera pas
un député classique. Il sera attentif
aux soucis et aux préoccupations des
Sénégalais. Il prendra la parole à
l’Hémicycle, qui ne sera pas qu’un
meuble. Il va relayer le message que
sa base et ses mandataires lui auront
confié. Le député classique est élu
pour cinq ans et une fois élu, il ne
rend plus compte. Les élus de Osez

l’Avenir ne seront pas comme cela.
Ils rendront compte tous les trois
mois ; ils viendront faire le bilan de
leurs activités pendant et après les
sessions pour que les mandataires
puissent s’enquérir du travail. Ils
feront des propositions de loi, feront
un contrôle permanent du travail
gouvernemental. Voilà le change-
ment que nous allons apporter”, a
promis Me Aissata Tall Sall à Icotaf.
L’édile du Nord, qui revient d’un
voyage de France, en a profité pour
dénoncer le format actuel des ques-
tions directes adressées au Premier
ministre par les députés de la 12e

législature, estimant que les dés sont
pipés. “Avec le système actuel, le
Premier ministre vient quand ça l’ar-
range, répond aux questions dont on
lui a préparé les réponses. C’est un
jeu dévoyé et nous mettrons fin à
cela si nous sommes majoritairement
élus”, a-t-elle dénoncé. La caravane
qui a démarré à BEM Sacré-Cœur à
18 heures, avec la banlieue pikinoise
comme point de chute, s’est arrêtée
à la station Edk, à Khourou Naar, à
Bountou Pikine, Icotaf, Texaco, Talli
bou Mack, Dominique, Rue 10. Une
procession d’une trentaine de véhi-
cules a sillonné les artères de cette
banlieue dakaroise avec une sonori-
sation et une distribution de flyers
qui ont drainé du monde sur son pas-
sage. La tête de liste nationale
explique ce choix de Pikine par le fait
“qu’elle incarne le microcosme séné-
galais à savoir une concentration
extrêmement importante de popula-
tions venant de toutes les couches
socioprofessionnelles”. La  caravane
de “Osez l’Avenir” a croisé le chemin
de l'ancien maire de Pikine Pape
Sagna Mbaye qui a rejoint l'édile
dans sa voiture pour communier avec
la foule amassée à Icotaf. “C’est une
battante, une digne qui mérite le suf-
frage de ses concitoyens”, a défendu
ce dernier. 

MOR AMAR

I l s’appelle Théodore Chérif
Monteil. Il veut défoncer les
portes de l’Assemblée natio-

nale. A tous ceux qui pensent que
son nom ne sonne pas sénégalais, il
répond de manière non équivoque.
“C’est vrai que ce patronyme est
français. En effet, je suis un métis de
la quatrième génération. Mais mon
père est un vrai Saloum-Saloum.
Avec sa maman, il ne parlait que
sérère. Moi qui vous parle, je com-
prends le wolof mieux que beaucoup
de Ndiaye et de Diop. Ma mère s’ap-
pelle Anna Mendy et elle est petite-
fille directe du roi de Diokoul. Je
peux donc dire que je suis un
Sénégalais bon teint”, déclare-t-il sur
un ton ferme. 
Très jeune, Théodore a piqué le

virus du militantisme. Il tombe sous le
charme d’Abdoulaye Wade dès l’âge
de 11 ans. Le Bac en poche, il intègre

l’Université et les mouvements estu-
diantins. L’élément déclencheur de
cette fougue, selon lui, est sans
contestation son bouillant
environnement familial.
Enfant, il a vu son père se
faire expulser de sa maison
de fonction parce qu’il était allé en
grève. Cela l’a beaucoup marqué et

contribué dans son choix d’être syndi-
caliste. Mais bien qu’admirateur de
Wade pour son courage, son élo-

quence et sa trajectoire, le
Saloum-Saloum a mis du
temps avant de matérialiser
son engagement politique.

“Ce n’est qu’en 2007 que je peux
situer mon engagement à travers la

création de mon parti, l’Union
citoyenne Bunt Bi”, clame-t-il. De
2007 à 2017, le Parti a été présent à
toutes les élections, mais en accompa-
gnant d’autres candidats. Né à Saint-
Louis d’un père instituteur, Théodore
Chérif Monteil a fait tout son cursus
dans la région de ses parents, à
Kaolack. Il est chimiste de formation,
diplômé de l’Université de Lille en
ingénierie des transports et manage-
ment logistique, expert en process
industriel… Le “Saloum-Saloum” a
été recruté à la Sonacos de Lindiane
depuis son retour au Sénégal dans les
années 1990. 
Marié et père de trois enfants, il est

sûr de créer la sensation aux prochaines
Législatives. “Nous sommes le parti de
demain. On vient d’atteindre notre matu-
rité et on veut avoir la majorité à l’Assem-

blée nationale. Notre objectif est d’ame-
ner les Sénégalais à s’engager dans la
politique. Nous ne devons pas laisser la
politique aux seuls politiciens. C’est cela
notre objectif et c’est pourquoi nous
sommes présents dans 48 départements
sur 53”, rapporte-t-il. Ancien membre de
Macky 2012, il réfute carrément d’être
sponsorisé par le pouvoir. Il répond à ses
détracteurs : “Macky Sall me connaît très
bien. On se respecte beaucoup. Dans ses
rêves les plus fous, il n’ose pas venir me
proposer de l’argent. Je suis un très haut
cadre. Je n’ai rien à envier à un ministre
ou député. Nous ne sommes pas des
politiciens professionnels. Nous avons
notre profession et nous cotisons. Nous
faisons partie des rares partis, sinon le
seul à déposer notre bilan financier au
ministère de l’Intérieur tous les 31
décembre.” 
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I l s’est révélé au public sénégalais
en 2011, à la veille de l’élection
présidentielle de 2012. Lui, c’est

Damel Meissa Fall. La politique, ce
n’est pas son dada. Il est urbaniste-
aménageur,  géographe-développe-
mentaliste, expert en ingénierie
urbaine et sociale….  Diplômé de la
Sorbonne et de l’Institut français d’ur-
banisme à Paris, il retourne au pays
natal pour mettre son
expertise au service du peu-
ple sénégalais. C’était dans
un contexte marqué par un
combat épique autour de la troisième
candidature d’Abdoulaye Wade et ce
qu’il est convenu d’appeler la “tentative
de dévolution monarchique”. 

“Je me suis dit qu’on ne peut plus
laisser ce pays aux seuls politiciens. Si le
Sénégal était une monarchie, je serais
plus habilité que Karim Wade parce
que je suis un descendant direct de
Damel. Mais notre pays n’est pas une
monarchie, nous sommes une
République. Voilà ce qui a constitué le
déclic pour moi”, disait-il. Ainsi, le
“Damel” a su se frayer un chemin au
milieu des dinosaures et des enjeux de
l’époque, alors même qu’il n’en était
qu’à une simple déclaration de candi-
dature.  Finalement, il fait faux bond
aux électeurs parce que, dit-il, il ne
voulait pas cautionner la candidature
de Wade qui était illégale. Malgré tout,
l’ancien pensionnaire du Lycée Malick
Sy de Thiès est resté plus populaire que
certains candidats. En fait, le petit fils
de Lat-Dior a su marquer son
empreinte en déclarant sa candidature
avec un look assez original. Il avait à

l’époque de longs dreadlocks. 
Pour les présentes élections législa-

tives, M. Fall promet la surprise à tous
ces grands partis qui veulent faire de la
politique leur chasse-gardée. Sous la
bannière de Sunu Natangue Rew, il
compte bouleverser la hiérarchie. Né à
Dakar, ayant grandi à Thiès, il décline
ses ambitions pour les prochaines
Législatives : “Ce serait sans doute pré-

tentieux de dire que nous
voulons la majorité. Ce que
nous voulons, c’est obtenir le
maximum de députés possi-

bles. Mais tout est possible.” Selon lui,
il faut une “recivilisation” de l’espace
public. Il s’en prend aussi à Idrissa Seck
qui lui aurait “piqué” son idée de rayer
de la carte tous les partis qui ne vont pas
aux élections. “Il est là depuis 30 ans, il
ne l’a jamais proposé. C’est notre idée et
il veut nous la piquer”, clame-t-il.

Pour la poursuite de sa carrière poli-
tique, l’enfant de Thiès a enlevé ses ras-
tas depuis octobre 2014 pour répondre
favorablement à la critique. Malgré son
calendrier chargé, le leader de Sunu
Natangue Rew trouve du temps à
consacrer à l’écriture, sa passion. A 48
ans, il compte à son actif une trentaine
d’ouvrages dont trois ont été publiés. Le
deuxième intitulé “Au nom des miens”
et le troisième “Amours païennes” ont
été sélectionnés respectivement pour le
prix créé par l’ancienne ministre fran-
çais de la Justice Christiane Taubira et le
prix continental. Son premier chantier
sera l’application des règles votées par le
parlement. “Ça ne sert à rien de voter
des lois qui ne seront pas appliquées”,
paroles de Damel !    M. AMAR

CARAVANE OSEZ L’AVENIR

Me Aissata Tall esquisse
“son” député idéal
Bien que sa coalition ait commencé depuis dimanche dernier, la tête de liste nationale 
de “Osez l’Avenir” est entrée personnellement dans la campagne hier à Pikine.

THEODORE CHERIF MONTEIL, 52 ANS, TÊTE LISTE DE L’UNION CITOYENNE BUNT BI

“Macky Sall, dans ses rêves 
les plus fous…”
Théodore Chérif Monteil en a marre. Il ne veut plus entendre des gens le taxer de candidat 
sponsorisé par le pouvoir. Il revient sur sa riche trajectoire qui lui permet aujourd’hui 
de financer sa campagne avec ses camarades de parti.

DAMEL MEISSA FALL, 48 ANS, TÊTE DE LISTE DE SUNU NATANGUE REW
“Idrissa Seck m’a piqué mon idée”
Mais qui est cet enfant prodige de Thiès qui veut intégrer la cour des grands
hommes politiques qui font le Sénégal ? Tête de liste de Sunu Natangue Rew,
Damel Meissa Fall espère bouleverser la hiérarchie aux prochaines élections
législatives. 

PROFIL

PROFIL



GAUSTIN DIATTA (THIÈS)

C’ est un Idrissa Seck de
2017, visiblement en
forme qui s’est adressé

hier soir au Cyber campus, à une
marée humaine essentiellement
composée de jeunes. La tête de liste
départementale qui a reçu des hôtes
de marque de sa coalition (Cheikh
Bamba Dièye et Mousssa Tine) n’a
pas été tendre avec le chef de l’État
Macky Sall. Pour le leader du parti
Rewmi, la politique de développe-
ment du patron de l’Alliance pour la
République (Apr) s’arrête à
Diamniadio. “Je ne vois émerger
aucune infrastructure. Cela prouve
que le régime actuel manque de
vision. Cela prouve que la vie de
Macky Sall s’arrête à Diamniadio et
peut-être à Diass, mais pas au

Sénégal et au reste de l’Afrique”,
constate le patron de Rewmi.
Aussi, la tête de liste de Mankoo

Taxawu Senegaal qui s’est prononcé
sur la découverte du pétrole et du gaz
au Sénégal indique que dans moins
de quatre ans, le Sénégal rejoindra le
cercle restreint des pays producteurs
de pétrole et de gaz. En revanche,
regrette-t-il, aucune des villes du
pays n’a été préparée à cela.  “Il est
vrai que la gestion vicieuse du régime
actuel est porteuse d’inquiétudes et
de désespoirs. Le régime actuel a
une vision qui s’arrête à Diamniadio.
Aujourd’hui, aucune des villes
côtières ayant les dispositions pour
devenir des villes pétrolières n’est
préparée à cet effet : ni Saint-Louis,
ni Kayar et Ziguinchor”, se désole
Idrissa Seck qui, à la fin de chaque
phrase de son cours, reçoit un ton-

nerre d’applaudissements de la part
de ses militants et sympathisants. 

“Mon inquiétude, le maintien
des régimes incompétents et
corrompus”
Par ailleurs, Idrissa Seck a

demandé à la jeunesse d’agir “pour
mettre un terme à cette mauvaise ges-
tion” du régime du Président Sall. “Il
appartient à cette jeunesse de montrer
sa détermination, de choisir la majo-
rité, d’installer à l’Assemblée nationale
des leaders vertueux à l’image de
Cheikh Bamba Dièye, de Moussa Tine
et tant d’autres. Je voudrais vous invi-
ter à prendre en charge cette cam-
pagne. Je n’ai pas d’inquiétudes pour
l’avenir du Sénégal”, soutient l’ancien
Premier ministre. La seule inquiétude
que j’aurai, poursuit-il, c’est le main-
tien au pouvoir des régimes “incompé-
tents et corrompus”. 
La situation du chemin de fer était

également au menu du discours du
président du Conseil départemental
de Thiès. Idrissa Seck estime que
pour moins de 50 milliards de F CFA,
des locomotives pouvaient être ache-
tées pour le réaménagement de la
voie afin de rendre au chemin de fer
son lustre d’antan. Toutefois, il rap-
pelle qu’il faut au Sénégal une infra-
structure ferroviaire digne de ce nom,
pouvant connecter le pays au reste
de l’Afrique via le Mali. Cependant, il
souligne  que cela ne se fera qu’avec
l’implication de la jeunesse. 

APRÈS DEUX JOURS DE “DOXANTU” DANS LES COMMUNES DE THIÈS

Idrissa Seck ouvre le feu
sur Macky Sall
Pour sa troisième sortie à Thiès, la tête de liste départementale de la Coalition Mankoo Taxawu 
Senegaal, Idrissa Seck, n’a pas manqué de tirer à nouveau sur le Président Macky Sall. 

PAPE NOUHA SOUANÉ 

Membre de la coalition pré-
sidentielle Benno Bokk
Yaakaar (BBY), le maire de

Yoff, en visite de proximité hier dans
sa localité, a indiqué que sa base
sera majoritaire au soir des
Législatives du 30 juillet prochain.
Pour atteindre cet objectif,
Abdoulaye Diouf Sarr a invité ses
administrés à aller retirer leurs cartes
d’électeur pour voter “massivement”
en faveur de ladite coalition. “Il faut
que tout le monde s’engage dans
cette dynamique. Le taux de retrait
des cartes est de 50%. Donc, il faut
qu'on fasse une campagne pour que
les gens aillent les récupérer. La vic-
toire est acquise mais elle doit être
écrasante”, exhorte l’édile de la com-
mune. Avant d’insister pour que les
électeurs donnent au Président

Macky Sall une majorité “conforta-
ble” à l’Assemblée nationale. Ceci,
explique-t-il, pour qu’il puisse conti-
nuer ses “réalisations” au Sénégal. 
Selon le ministre de la

Gouvernance locale, du Dévelop-
pement et de l’Aménagement du
Territoire, les pêcheurs ont décrété la
date du 30 juillet 2017, journée sans
pêche pour “mieux” voter la liste
BBY. Le maire Diouf Sarr, qui a
plaidé pour l’unité au sein de la mou-
vance présidentielle, a également
tenté de dissiper le climat jugé “délé-
tère” entre lui et son camarade
Abdoulaye Ndour dans cette com-
mune. “Il faut que tout le monde se
mobilise, que les membres de la
coalition Bby soient unis. Il est
important qu’on aille ensemble.
Abdoulaye Ndour est un homme qui
a beaucoup d’expériences en poli-
tique. Je crois que notre baromètre

dépasse le territoire de Yoff. Qu'on ait
plus ce débats entre lui et moi. Il faut
que les gens arrêtent. Nous avons le
même objectif : gagner Yoff et donner
la victoire à Macky Sall en 2019”,
tempère Diouf Sarr, sous un tonnerre
d’applaudissements des militants de
l’Alliance pour la République (Apr),
parti au pouvoir.  

VISITE DE PROXIMITÉ À YOFF 

Abdoulaye Diouf Sarr veut une
victoire “écrasante” de BBY 
Lors de sa visite de proximité effectuée hier à Yoff, dans sa localité, le maire Abdoulaye Diouf Sarr 
a annoncé une victoire “écrasante” aux Législatives du 30 juillet prochain.    

CONVERGENCE D’INITIATIVES 
POUR LE SENEGAL (CIS) 
La pauvreté à toutes
les échelles
La pauvreté qui sévit dans le

pays interpelle le mandataire de la
convergence d’initiatives pour le
Sénégal qui a consacré hier son
temps d’antenne à la radiodiffu-
sion télévision sénégalaise (RTS) à
cette épineuse question. Selon ses
confidences, quelqu’un a attiré
son attention sur ce phénomène
lors d’une rencontre. “On m’a dit :
quelqu’un qui est malade n’ap-
plaudit pas ; celui qui est mort ne
vote pas. Donc, il faut aider les
populations.” A l’en croire, nul
n’est épargné dans ce pays. Car,
affirme-t-il, “les salariés sont
presque des pauvres. Il faut 
revoir les programmes pour 
toucher le plus de populations. A
l’Assemblée nationalité, on
compte prendre en compte des
questions comme les problèmes
d’électricité, d’approvisionnement
d’eau, etc.”. Il est d’avis que met-
tre plus de 560 milliards dans le
train express régional (TER) n’est
pas un bon investissement, eu
égard à ce qu’il a cité. 

COALITION SOPPALI 
Soutenir le secteur
informel
La coalition Soppali a plein

d’idées sur la manière d’améliorer
les conditions de vie des pêcheurs,
des éleveurs et des artisans. Elle
compte les aider précisément dans
la logistique. La coalition veut que
l’Etat subventionne leurs projets.
Mais également, que 80% des
commandes des chantiers de l’Etat
soient faits auprès des artisans
nationaux. Ainsi, ses futurs députés
comptent-ils introduire des projets
de loi dans ce sens. La coalition
Soppali veut, dans la même veine,
que ces travailleurs du secteur
informel n’aient pas de problèmes
après leur retraite. Des cotisations à
l’Ipres, les députés de la coalition
Soppali comptent se battre pour
cela. 

ALLIANCE POUR LA RÉFORME ET LE
DÉVELOPPEMENT (ARD- AAR SENEGAL) 
“Des députés de qualité
et non de quantité”
La crise scolaire interpelle bien

des candidats à la députation. Elle
a été évoquée hier par l’Alliance
pour la réforme et le développement
(ARD-Aar). Mais ce n’est pas la
seule question qui la préoccupe.
Les financements accordés par
l’Etat l’interpellent. Elle est d’avis
qu’elle n’est donnée qu’à ceux qui
sont avec les gouvernants. Les
choses devraient changer, selon
elle. Pour cela, il faut des “députés
de qualité et non de quantité”. Elle
appelle ainsi les Sénégalais à la
soutenir pour atteindre cet objectif,
car convaincue que “s’unir et agir”
peut mener à “mieux servir”. 

MOUVEMENT POUR LA RENAISSANCE,
LA LIBERTÉ ET LE DÉVELOPPEMENT
/MOOM SA BOPP MËNËL SA BOPP  
“Proposer une autre
monnaie à la place 
du franc CFA”
La tête de liste nationale du

Mouvement pour la renaissance de
la liberté et le développement/
Moom sa bopp, mënël sa bopp,
Abdourahmane Sarr, a des solu-
tions pour un plus grand accès aux
financements. Pour avoir le sou-
tien des banques, dit-il, il faut un
compte bancaire et les procédures
sont souvent assez lourdes. Pour
simplifier les choses, il propose
juste de changer de monnaie. Le
franc CFA, à son avis, est trop
“lourd”. Il faut le remplacer par le
Sen dont ne veulent pas, selon lui,
l’Etat du Sénégal et la Banque
mondiale, alors qu’il pourrait
régler bien des problèmes :
comme d’accéder aux finance-
ments sans intérêts ni apport. Il a
donné rendez-vous aux électeurs,
aujourd’hui, sur la RTS, pour leur
expliquer les enjeux de cette mon-
naie qu’il a baptisé Sen. 

COALITION LEERAL 
“Qu’on ne vous leurre
pas avec le bilan…”
Chez Me El Hadji à la coalition

Leeral, l’octroi des financements
aux femmes pose problème. Il ne se
fait pas comme il se doit, apprécie-
t-on, ici. “Les femmes sont fati-
guées, les financements sont attri-
bués aux femmes qui sont dans le
parti au pouvoir”, dénonce la prési-
dente de la section féminine de
ladite coalition. Profitant hier de
son temps d’antenne dans le jour-
nal de la campagne, elle a aussi
attiré l’attention des Sénégalais sur
l’enjeu des joutes de juillet 2017.
“Qu’on ne vous leurre pas avec le
bilan. On n’est pas encore à la pré-
sidentielle. Si on arrive à ce stade,
on demandera au Président son
bilan. Ce n’est pas le moment, pour
l’instant”, a-t-elle conclu. 

RASSEMBLEMENT DÉMOCRATIQUE
SÉNÉGALAIS
“Demander un plan
d’assainissement
pour…”
Dans une cour, au milieu d’une

foule majoritairement composée de
femmes, la tête de liste du
Rassemblement démocratique
sénégalais (RDS), Mame Matar
Guèye, s’est fait l’avocat des popu-
lations de Yeumbeul sud. Il a indi-
qué que cette partie de la banlieue
dakaroise, comme bien d’autres
d’ailleurs, a des problèmes d’inon-
dations. Plus de 250 ménages
seraient d’ailleurs touchés. C’est
pour cela qu’il a demandé au prési-
dent de la République un plan d’as-
sainissement pour ce quartier dont
les populations pataugent depuis
longtemps dans les eaux. 

RASSEMBLÉS PAR BIGUÉ BOB
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AIDA DIÈNE

C’ est le dernier virage avant
l’examen du Brevet de fin
d’études moyennes

(BFEM). Les candidats qui vont
subir, demain, les épreuves sont
dans les dernières révisions. Mais,
impossible pour eux de ne pas penser
aux fuites lors des épreuves de
Français, d’Histoire et de Géographie
au baccalauréat. Les élèves crai-
gnent de vivre la même expérience
que leurs aînés. Au lycée Ngalandou
Diouf où tout est fin prêt pour le
déroulement normal de l’examen,
quelques élèves sont dans les salles
pour les révisions. La cour est
déserte. Le gardien procède au net-

toyage. Les professeurs s’activent
aux derniers réglages pour le bon
déroulement des épreuves. Birame
Ndao, candidat au Bfem, est venu
vérifier si son nom figure bien sur les
listes déjà affichées un peu partout.
Vérification faite, le jeune garçon,
cahiers en main, se dirige vers une
des salles de l’établissement. En
tenue très relax, short rouge et tee-
shirt, il confie que les fuites enregis-
trées lors du baccalauréat l’ont un
peu perturbé. A part cela, dit-il, le
moral est bon. 
Angélique, une autre élève de

l’établissement, figure parmi les
élèves venus réviser. Elle se trouve
dans une salle avec son professeur
qui l’aide à réviser. De nombreuses

polycopies d’exercices ou de sujets
d’examen jonchent la table où elle
est assise en train d’écrire. Avec ce
qui s’est passé au bac, elle a cru
qu’ils allaient devoir passer les
épreuves du BFEM plus tard que
prévu. “La fuite au baccalauréat
nous a perturbés. On pensait même
qu’on allait repousser la date. Mais
nous tentons de nous exercer le
maximum possible”, laisse-t-elle-
entendre. Elle craint que ce qui s’est
passé avec leurs aînés ne se repro-
duisent avec eux. 
A quelques pas de la demoiselle se

trouve Madame Ndiaye Marième
Diallo, chargée des examens au lycée
de Ngalandou Diouf. Elle renseigne
que tout se passe bien. La dame de

taille moyenne est déterminée à
mener à bien son travail. Mme Diallo
a fini de faire le tour des classes pour
vérifier l’affichage des listes. Elle
ajoute que les convocations ont été
remises aux élèves. De quoi être opti-
miste pour la suite. “Nous espérons
que ça va bien se passer. Tout est fin
prêt pour que demain les candidats
composent dans les meilleures
conditions”, lâche-t-elle. 
Maguette Diouf, accompagnée

de sa sœur et de sa mère, est venue
s’enquérir de la situation. Très
attentionnée, cette maman indique
qu’elle a insisté pour que sa fille
vienne prendre connaissance de
son centre d’examen et vérifier si
son nom figure sur les listes. La
dame a sans doute raison d’avoir
fait le déplacement, car sa fille lui
a clairement avoué qu’elle ne savait
pas où est situé le lycée Ngalandou
Diouf. “C’est plus sûr de venir s’im-
prégner de ce qui se passe. Faire
les derniers réglages. C’est pour
cela qu’on dit souvent qu’il est bon
de suivre les conseils des grandes
personnes”, explique cette dame
teint clair, emmitouflée dans son
grand boubou, voile sur la tête.
Toutes les trois se dirigent vers le
tableau d’affichage sur indication
de la chargée des examens M.
Ndiaye. 

“Nous avons peur que les profs
soient durs avec nous”
Au CEM Abdoulaye Mathurin

Diop l’ambiance est tout à fait diffé-
rente. Des élèves forment des
groupes par-ci et par-là. Beaucoup
croient que la fuite au baccalauréat
aura une répercussion sur la correc-
tion des épreuves du BFEM. Tous,
unanimement, ont la même appré-
hension. “La correction sera sévère,
c’est sûr. Les professeurs sont fati-
gués, parce qu’on les a fait travailler
davantage avec la reprise des

épreuves du Bac. Nous avons peur
qu’ils soient durs avec nous”, s’in-
quiète cette jeune fille A. K, teint
clair, un sandwich à la main qu’elle
déguste avant d’entamer les révi-
sions. “La fuite nous a bel et bien
perturbés. En un moment donné, je
me suis dit que ça ne valait pas la
peine d’apprendre au jour le jour,
car d’autres sont là-bas attendant
qu’il y ait des fuites pour obtenir leur
diplôme. J’étais fâchée quand j’ai
entendu la nouvelle”. Son camarade
Mamadou Bâ, assis sur une table-
banc, l’interrompt dans ses
réflexions. “Non seulement, c’est
dur, mais les candidats issus des
familles pauvres qui veulent réussir,
aider leurs parents, en pâtissent.
Par contre, d’autres préfèrent la
facilité, c’est vraiment dommage
pour nous. Cela ne nous arrange
pas”, fulmine-t-il. Une autre juge
que la fuite salit la réputation des
élèves sénégalais. À son avis, cer-
tains chefs d’entreprise peuvent ne
pas accepter les demandes d’em-
ploi, lorsqu’ils savent que vous êtes
de la “génération fuite”. 
Ces candidats comptent passer la

journée à réviser les mathématiques
et les Sciences de la Vie et de la
Terre (SVT). Dans un autre bâtiment,
des professeurs sont regroupés dans
des salles de classe. Ils viennent de
prendre congé de leurs élèves qu’ils
aident dans les dernières révisions.
L’une d’entre elles, Madame Sadio,
professeur d’Arabe, invite ses col-
lègues professeurs à traiter les sujets
d’examen des années passées pour
aider les élèves à s’en sortir. Voilée
dans sa tunique bleu-clair, elle
plaide pour que la surveillance dans
les salles d’examen soit renforcée,
stricte, pour éviter d’éventuelles sur-
prises. Une autre collègue a la certi-
tude que si cela se fait, les élèves
qui envisagent de tricher n’auront
pas d’issue. 

BFEM 2017, APRÈS LES FUITES AU BAC 

Crainte et indignation 
chez les candidats    
Beaucoup de candidats au Brevet de fin d’études moyennes (BFEM) sont dans les starting-blocks.
Ils passent les épreuves à partir de demain 13 juillet. Dans ces derniers moments de révision, ils
ont en tête les mésaventures de leurs aînés, avec les fuites au Bac. 

I. K. WADE

Comment est né le projet
Africagua et quels sont ses 
principaux objectifs ?
C’est sous l’égide de la Chambre

de commerce d’industrie et de
Navigation et en collaboration avec
le gouvernement autonome des îles
Canaries et le Cabildo (Conseil
régional) de Fuerteventura que le
projet Africagua a été mis sur
place. Cette année, il est à sa cin-
quième édition. C’est une rencon-
tre biennale d’envergure  interna-
tionale axée sur l’eau et les
énergies renouvelables.

Qu’est-ce qui justifie le choix
porté sur le  Sénégal pour être 
le pays invité d’honneur de la 
cinquième édition qui se tiendra
les 6 et 7 novembre 2017 à
Fuerteventura ?
Le Sénégal étant un pays limitrophe

des Îles canaries a mis en marche depuis
quelques années le Plan Sénégal Emer-
gent. Ce programme de développement
offre des places de choix aux secteurs de
l’eau et des énergies renouvelables. Il
s’agit d’assurer une parfaite disponibilité
de l’énergie au moindre coût et en garan-
tissant l’accès universel par la diversifi-
cation des origines. Le Sénégal est dans
cette dynamique. Il s’y ajoute que les îles

Canaries, comme étant la porte sud de
l’Europe et voisines du Sénégal, repré-
sentent  un allié de taille pour accéder
aux politiques d’aide européenne. En
guise  d’exemple, c’est la première fois
que le Sénégal participe aux program-
mes du projet INTERREG MAC (Ndlr : la
Commission Européenne a approuvé le
3 juin 2015 le nouveau Programme de
Coopération INTERREG V-A Espagne-
Portugal MAC (Madère-Açores-Canaries)
2014-2020, avec un budget total de
130 millions d'euros (85% financés par
le Fonds Européen de Développement
Régional-FEDER).
Il faut aussi souligner que les relations

entre le Sénégal et le Royaume

d’Espagne sont au beau fixe et se boni-
fient de jour en jour. C’est aussi l’occasion
de magnifier le rôle de la Casa Africa qui
contribue à la consolidation de ces rela-
tions. Et pour illustrer mon propos, le
gouvernement autonome des Canaries
présentera ce jeudi au King Fahd Palace
18 projets cofinancés par l’Europe, et le
Sénégal fait partie des bénéficiaires.

Peut-on avoir une idée sur les
autres pays qui vont participer à
cette rencontre ? 
D’abord il faut dire que certains pays

comme le Sénégal, le Cap-Vert, la Guinée
Equatoriale, la Mauritanie, le Guinée
Conakry, le Maroc, Les Usa, le Portugal,
entre autres,  ont déjà confirmé leur par-

ticipation. Ensuite au plan  institutionnel,
la Banque mondiale, la Banque de déve-
loppement africaine, la Commission
européenne et la mission commerciale
des Usa prendront aussi part à cette 
rencontre.

Le Sénégal, surtout sa capitale
Dakar, est confrontée à une 
pénurie d’eau. En Tant que 
responsable d’Africagua, quelle
solution pouvait-vous offrir 
au gouvernement pour régler 
ce problème ?
Je pense que le Sénégal peut prendre

exemple sur les îles Canaries, surtout sur
Fuerteventura. Cette île est un désert
mais entouré par la mer. Pour avoir de
l’eau douce (potable), on a donc été
obligé de lancer un vaste programme de
dessalement de l'eau de mer. C’est ce
genre de projet qu’il faut surtout dévelop-
per dans les pays africains.

Mais il se trouve que ce genre 
de projet est souvent coûteux ?
Tout dépend du type d’énergie qui sera

utilisé. Je crois savoir que le Sénégal est
sur la voie du  mix énergétique. A partir
de ce moment, je ne vois pas d’obstacle
à la mise sur place d’unités de dessale-
ment à travers la région de Dakar. Il s’agit
simplement de maîtriser  les techniques
de désalinisation. Encore une fois, je
pense que le Sénégal peut prendre
exemple sur Fuerteventura. 

JUAN JÉSUS RODRIGUEZ MARICHAL (RESPONSABLE DU PROJET AFRICAGUA)     

“Comment résoudre le problème
d’eau à Dakar…”           
Le Forum international Africagua (Afrique eau en français), qui réunit le secteur public et privé
avec pour objectif de chercher et développer des opportunités pour les pays d’Afrique occidentale,
aura lieu les 6 et 7 novembre prochain à Fuerteventura (Iles canaries). Et cette année, c’est le 
Sénégal qui est à l’honneur.  C’est dans ce cadre que le responsable de ce projet, l’Espagnol 
Juan Jésus Rodriguez Marichal, se trouve au Sénégal. Dans cet entretien accordé hier à EnQuête, 
il revient sur les grands axes d’Africagua et dégage des pistes de solution pour résoudre la 
lancinante question des pénuries d’eau à Dakar. 

Illustration
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AWA FAYE

Malgré le fait qu’il ait
contesté les faits avec
véhémence, Daouda

Ndiaye a été condamné hier à 10 ans
de réclusion criminelle. En cela, le
tribunal des flagrants délits de Dakar
a suivi le ministère public qui a
requis10 ans ferme contre lui pour
les chefs de prévention de viol, pédo-
philie et détournement de mineure.
Ce, au préjudice de S. Seck, élève en
classe de CE2 dans une école sise à
Grand-Dakar. Selon la victime, son
bourreau a abusé d’elle dans les toi-
lettes de son établissement scolaire,
le 30 mai dernier. “Alors que nous
étions en classe, j’ai demandé à
notre maîtresse la permission d’aller
dans les toilettes. Au moment d’em-
prunter les escaliers, D. Ndiaye m’a

pris la main par derrière, avant de me
faire descendre. Il m’a conduite der-
rière les toilettes, dans un endroit
désert. Il m’a déshabillée avant d’en-
lever son pantalon pour me violer.” 
Daouda s’est inscrit en faux. “Le

jour des faits, dit-il, j’avais une diar-
rhée et je me suis rendu aux toilettes
pour me soulager. Après avoir fini de
faire mes besoins, je suis tombé sur
le directeur de l’école qui m’atten-
dait à la porte pour m’annoncer le

viol de S. Seck. Je lui ai dit que je
n’en étais pas l’auteur. J’ai ensuite
pris la fuite pour aller aviser ma
famille.” A la suite de ces dénéga-
tions, l’avocat de la défense a com-
muniqué au tribunal le dossier médi-
cal de son client pour attester qu’il
souffre de problèmes psychiques. 
Tout est parti de la plainte du père de

la petite contre X pour viol sur une
mineure de moins de 13 ans et pédo-
philie. Et le 7 juin dernier, S. Ndiaye,
une autre élève, est revenue en courant
des toilettes, en déclarant qu’elle a failli
se faire violer dans les toilettes. Identifié
par S. Seck,  le présumé violeur a été
placé sous mandat de dépôt, le 9 juin.
Pour le parquet, D. Ndiaye a nié les faits
à l’enquête, tout en reconnaissant s’être
introduit dans les toilettes pour se sou-
lager. Des propos qu’il a réitérés à la
barre. Arguant que les faits sont clairs,
le substitut du procureur a laissé enten-
dre qu’il y a une circonstance
aggravante dans ce dossier, vu l’âge de
la victime. “La pénétration ne pouvait
être consentante”, a-t-il répété. La
deuxième constante est qu’il y a une
pénétration sexuelle justifiée par la pré-
sence de lésions anciennes avec une
absence de l’hymen. 
Appelé à titre de témoin, le direc-

teur de l’école a soutenu que la des-
cription faite par la fillette ne corres-
pondait pas au prévenu. “Que
viennent faire les papiers médicaux ici

? Le prévenu devait seulement recon-
naître qu’il avait tort et demander par-
don”, a pesté le conseil de la partie
civile, Me Aboubacry Barro. A l’en
croire, D. Ndiaye s’est contredit du
début à la fin. “Pis, il a un passé
pénal. Il utilise de la drogue et il est un
habitué des faits”, a-t-il révélé. Non
sans attaquer le témoin : “Egalement,
le directeur de l’école a changé de ver-
sion, tout au long de son interroga-
toire. Il veut préserver la réputation de
son établissement. Sinon, comment
comprendre le fait que le prévenu
atteint d’une diarrhée puisse escala-
der le mur de l’école, en vue de satis-
faire ses besoins ?” Me Barro a
réclamé la somme de 5 millions de F
CFA à titre de dommages et intérêts. 
De son côté, Me Sayba Danfakha a

plaidé la relaxe pure et simple à titre
principal et à titre subsidiaire la
relaxe au bénéfice du doute. Il a
déclaré que le viol ne peut être per-
pétré dans cet espace scolaire, vu la
description du directeur. D’après lui,
la partie civile a essayé de battre
monnaie. “Mon client est un faible
d’esprit, c’est pour cette raison qu’on
l’accuse. On veut le garder en prison
pour 10 ans, parce qu’il s’est
retrouvé au mauvais endroit au mau-
vais moment. Il y a un problème
d’imputabilité des faits”, a-t-il dit.
Le juge des flagrants délits a suivi

le Parquet. 

MAMADOU YAYA BALDÉ

L’ augmentation des effectifs de la
Police nationale est une volonté pré-
sidentielle.  L’objectif de cette vision

du Président Macky Sall est, à la fois, de pren-
dre en charge les besoins classiques en termes
de sécurisation, mais aussi de mieux faire face
aux nouveaux défis sécuritaires. “Outre les pro-
blèmes classiques de sécurité, notre pays, à
l’instar de la communauté internationale, est
confronté à la menace terroriste qui est aux
portes de nos frontières, au regard de la géopo-
litique sous-régionale. Une bonne prise en
charge de ces questions de sécurisation néces-
site une mobilisation des moyens humains et
logistiques adéquats”, a déclaré le ministre de
l’Intérieur et de la Sécurité publique,
Abdoulaye Daouda Diallo qui est allé hier pré-
sider la cérémonie de sortie de la 43ème pro-
motion de l’Ecole nationale de la Police com-
posée de 892 élèves policiers. 
Le ministre renseigne qu’il y a trois ans, “le

chef de l’Etat a ordonné des recrutements mas-
sifs qui permettront d’atteindre, d’ici 2019, les
nouveaux standards requis en termes de ratio
forces de sécurité/populations”. Au-delà de
cette volonté réaffirmée du président de la
République, Abdoulaye Daouda Diallo a tenu à
rappeler les efforts fournis dans ce corps. De
2012 à nos jours, dit-il, la Police nationale a
été dotée de 485 véhicules dont les derniers
ont été récemment réceptionnés par le chef de
l’Etat lui-même. Ces efforts, promet-il, seront
renforcés et amplifiés. C’est pourquoi, dans le

souci de l’amélioration de la formation, le
ministre indique que son département s’attel-
lera à la mise en place, bientôt, de l’académie
de police et de l’école des élèves-agents de
Fatick.
Le directeur général de la police nationale,

Oumar Maal, a lui exhorté la population à
mieux comprendre et accepter la Police natio-
nale. “Sans la population, il n’y a pas de police.
C’est parce qu’il y a vies humaines qu’il y a la
police. La Police nationale ne vient pas de
l’étranger. Elle fait partie intégrante de la
société sénégalaise d’où elle provient”, a-t-il
laissé entendre. Avant que le directeur de
l’Ecole nationale de Police n’insiste sur
l’éthique et la formation. Selon le commissaire
divisionnaire de classe exceptionnelle,
Ousmane Guèye, le serment des policiers n’est
pas une simple déclaration. Il est l’expression
d’un engagement solennel et sacré de l’adhé-
sion du policier aux valeurs qui fondent sa pro-
fession qu’il a librement choisie. Cet engage-
ment, ajoute-t-il, exige de lui le don de soi et le
sens élevé du devoir au service de la loi. 
A ce titre, il a tenu à rappeler la date de l’in-

corporation de cette promotion à l’Ecole natio-
nale de Police survenue le 28 avril 2016 qui
coïncide, comme par hasard, avec la date anni-
versaire de la promulgation de la loi 87-14 du
28 avril 1987 portant radiation des cadres des
personnels de Police nationale et de son décret
d’application 87-544 signé le même jour. Par
ce rappel, le commissaire divisionnaire de
classe exceptionnelle invite les nouveaux réci-
piendaires à tirer toutes les leçons des tristes

événements du 13 et 14 avril 1987 pour une
meilleure prise de conscience de leurs respon-
sabilités dans l’exercice de leur carrière. Etre
exemplaire en toute circonstance.  C’est ce
qu’a recommandé le commissaire Ousmane

Guèye aux jeunes agents. Ce souci d’exempla-
rité doit, à ses yeux, être une préoccupation col-
lective et individuelle. Comme à l’image de la
devise de la Police nationale : “Dans l’honneur,
au service de la loi”. 

VIOL, PÉDOPHILIE ET DÉTOURNEMENT DE MINEURE

Daouda Ndiaye écope 
de 10 ans de prison 
Le tribunal des flagrants délits de Dakar a suivi hier le réquisitoire du parquet et condamné
Daouda Ndiaye à passer 10 longues années derrière les barreaux. Il a été reconnu coupable de
viol, pédophilie et détournement de mineure au préjudice de S. Seck, élève en classe de CE2. 

ATTEINTE DES NOUVEAUX STANDARDS INTERNATIONAUX, D’ICI 2019

892 nouveaux agents viennent
grossir les rangs de la police
Le président de la République a instruit une augmentation massive des moyens
humains de la police nationale, d’ici 2019. C’est le ministre de l’Intérieur et 
de la Sécurité publique qui l’a révélé hier, à la cérémonie de sortie 
de la 43ème promotion de l’Ecole nationale de la police.

Illustration



On a le droit de dire du mal
des femmes - on n’a pas 
le droit de dire le mal 
d’une femme.

ALEXANDRE DUMAS

Les champignons poussent 
dans les endroits humides. 
C'est pourquoi ils ont la forme
d'un parapluie.

ALPHONSE ALLAIS
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MOTS FLÉCHÉS • N°961 FORCE 2)

SUDOKU  N°805

Cabinet d’avocats
Dans un cabinet d’avocats,
la standardiste répond 
au téléphone : 
- Ici le cabinet d’avocats
Smith et Wesson, bonjour. 
- Bonjour. Pourrai-je parler 
à maître Wesson? 
- Ah, je suis désolée mais maître
Wesson est décédé hier... 
Là-dessus, la personne à 
l’autre bout du fil raccroche
directement. 
Dix secondes plus tard : 
- Ici le cabinet d’avocats
Smith et Wesson, bonjour. 
- Bonjour. Pourrai-je parler 
à maître Wesson ? 
- Je suis désolée mais maître
Wesson est décédé hier... 
Là-dessus, la personne à 
l’autre bout du fil raccroche
aussi sec. 
Dix secondes plus tard : 
- Cabinet d’avocats Smith 
et Wesson, bonjour. 
- Bonjour. Pourrai-je parler 
à maître Wesson ? 
(la standardiste reconnaît 
la voix cette fois-ci) : 
- Madame, cela fait déjà
deux fois que je vous dis que
maître Wesson est décédé
hier... Je pense que vous avez
compris maintenant. 
- Oh oui oui, j’ai très bien
compris. Mais j’aime 
tellement vous entendre
m’annoncer cette nouvelle.

Humour

MOTS MELÉS • N°646

HEURES DE MESSE
• Cathédrale : 7H
• Martyrs de l”Ouganda : 

6H30-18H30

• Saint Joseph : 

6h30 - 18h30

HEURES DE PRIERES 
MUSULMANES

• Fadiar :  05:47
• Tisbar :   14:15
• Takussan :  17:00
• Timis :  19:51
• Guéwé : 20:51

HEURES DE PRIÈRES

Envoyez vos blagues à 
enqueteblagues@yahoo.fr

Numéros Utiles

SÉCURITÉ
Gendarmerie Nationale :
800 00 20 20
Police secours : 17
Sapeurs Pompiers : 18

TÉLÉPHONE
Renseignements Annuaire :
1212
Service Dérangements :
1213
Service Clients : 1441

EAU - SDE
Dépannage & Renseignements
800 00 11 11(appel gratuit)

ONAS
Egoûts, collecteurs
NUMERO ORANGE 
81 800 10 12(appel gratuit)

SENELEC
Service Dépannage : 
33 867 66 66
Numéro du Guichet Unique :
33 865 01 12

TRANSPORTS
Société nationale de 
Chemins de Fer du Sénégal
(SNCS): 33 823 31 40
Aéroport Léopold S. 
Senghor de Yoff :  
33 869 22 01 / 02
Port Autonome de Dakar
(24H/24) : 33 849 45.45
Heure non ouvrable
Capitainerie : 33 849 79 09
Pilotage : 33 849 79 07

URGENCES
S.U.M.A : 33 824 24 18
SUMA-MEDECIN : 
33 864 05 61
33 824 60 30
S.O.S MEDECINS : 
33 889 15 15

HÔPITAUX
Principal :  33 839 50 50
Le Dantec : 33 889 38 00
Abass Ndao : 33 849 78 00
Fann : 33 869 18 18
HOGGY (ex-CTO) : 
33 827 74 68 / 33 825 08 19
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MOTS MÉLÉS EXPRESS N° 957

MOTS FLÉCHÉS • N° 1687 (FORCE 4)

MOTS FLÉCHÉS N° 1686                                                                                                                                                                                                                                      

Solutions SUDOKU N° 1355

MOTS MELÉS • N° 956

Jeu de balle anglais

CRICKET

SUDOKU N° 1354                                                                                                                         

HEURES DE MESSE
• Cathédrale : 7H
• Martyrs de l’Ouganda : 

6H30-18H30

• Saint Joseph : 

6h30 - 18h30

HEURES DE PRIERES 
MUSULMANES

• Fadiar :  06:37
• Tisbar :   14:15
• Takussan :  16:45
• Timis :  19:18
• Guéwé : 20:18

HEURES DE PRIÈRES

Crier comme un poussin

horoscope
Bélier
Amour : si vous cherchez à
tester l'amour de l'autre en le
rendant jaloux ou en bou-
dant, il ne va certainement
pas apprécier. Travail-Argent :
vous vous efforcerez d'amé-
liorer votre situation en obte-
nant une promotion. Santé :
le stress est en augmentation.

Taureau
Amour : vous voici prêt à
faire des concessions qui
vont améliorer votre relation.
Travail-Argent : si vous avez
des grands projets à mettre
en œuvre immédiatement,
n'hésitez pas à faire appel à
une tierce personne. Santé :
bonne endurance. 

Gémeaux
Amour : vous vous montrerez
d'une grande générosité en res-
tant à l'écoute de ceux qui se
confieront à vous. Travail-Argent
: vous ferez preuve d'une com-
pétence et d'une efficacité à
toute épreuve. Vous suivrez votre
voie sans vous laisser perturber.
Santé : faites du sport aussi ré-
gulièrement que possible.

Cancer
Amour : vous risquez de vous
sentir en léger décalage avec
votre partenaire.  Travail-Ar-
gent : vous pourrez compter
sur la reconnaissance de vos
mérites par vos pairs. Elle
sera sans doute assortie
d'une augmentation. Santé :
moral en dents-de-scie.

Lion
Amour : vous avez envie de
bousculer le train-train quo-
tidien car vous avez peur que
la morosité ne s'installe dans
votre vie sentimentale. Tra-
vail-Argent : encore quelques
efforts à fournir, mais la vic-
toire est proche. Santé : Vous
manquez de sommeil, cou-
chez-vous plus tôt.

Vierge
Amour : une soirée entre
amis vous ferait le plus
grand bien. Alors organisez-
la ! Travail-Argent : la situa-
tion est assez délicate, mais
vous vous sentez sûr de vous
et elle ne vous inquiète pas
outre mesure. Santé : votre
tonus sera en légère baisse. 

Balance
Amour : la vie amicale sera
de près ou de loin, liée à
vos amours. Travail-Argent :
vous êtes en désaccord avec
vos supérieurs. Prouvez-leur
que ce n'est pas dans leur
intérêt ! Santé : tonus en
dents de scie.

Scorpion
Amour : vous vivrez de bons
moments en compagnie de
votre partenaire. Travail-
Argent : vous devriez être plus
diplomate au travail. À force
d'imposer votre point de vue
sur tous les dossiers, vous fi-
nirez par perdre en crédibi-
lité. Santé : aérez-vous. Vous
avez besoin de vous alléger
l'esprit.

Sagittaire
Amour : il y a de la fête, des
réjouissances en vue. Les
rencontres seront intenses.
Travail-Argent : les petits
déplacements vous seront
favorables, vous avez besoin
de prendre de nouveaux
contacts. Soyez entrepre-
nant. Santé : le stress dimi-
nue considérablement.

Capricorne
Amour : les célibataires
pourraient vivre une belle
rencontre. En couple, un re-
gain de passion est possible.
Travail-Argent : vous ne vous
sentirez guère concerné par
l'agitation ambiante. Santé :
tonus en légère baisse.

Verseau
Amour : Vous veillerez à
améliorer vos relations avec
votre partenaire pour tenter
de maintenir un climat
agréable. Travail-Argent :
Côté travail, vous devriez re-
cevoir une bonne nouvelle.
Votre travail sera apprécié
et reconnu par vos pairs.
Santé : évitez les efforts
prolongés.

Poissons
Amour : c'est auprès de plus
jeunes que vous serez le
mieux. Travail-Argent : vous
serez forcé de remettre en
question vos méthodes de
travail. Vous serez face à un
choix cornélien. Santé : votre
résistance sera excellente.
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HABIBATOU WAGNE

I l y a 30 ans, les 17 membres du
Congrès national africain (ANC)
et 59 représentants de la com-

munauté  “Afrikaner” d’Afrique du
Sud ont clôturé sur  l’île de Gorée un
colloque sur le thème : “l’alternative
démocratique en Afrique du Sud”,
avec à la clé un appel lancé au
monde entier. C’était à une époque
où le pays de Nelson Mandela vivait
les plus sombres moments de son
histoire, avec l’apartheid. Le 30e
anniversaire de cet appel de Dakar a
été célébré hier, à Gorée. Une
manière pour les Sud-Africains de
remercier le Sénégal pour le rôle
important qu’il a joué dans cette his-
toire. Le Sénégal leur avait facilité les
procédures de tenue de la rencontre
et avait contribué à la lutte pour la
libération de leur pays. Ainsi, pour
marquer l’événement, les deux pays

ont procédé hier à la signature d’un
accord de jumelage entre le Musée
de Robben Island (Afrique du Sud) et
la Maison des Esclaves de l’île de
Gorée. Déjà que les deux îles parta-
gent une histoire commune qui date
de la période douloureuse de l’op-
pression et de l’asservissement. Car,
d’après les Sud-Africains, ces deux
îles sont des symboles exceptionnels

de la réconciliation et du triomphe de
la liberté sur l’oppression, l’exploita-
tion et le racisme. 

“Ce partenariat est 
extrêmement important 
en termes de symbole”
Les deux pays doivent entretenir

“cette flamme éternelle et nourrir
l’hybridation née sur les deux îles, il

y a maintenant 30 ans”, a lancé le
secrétaire général du ministère de la
Culture et de la Communication,
Birane Niang.  “Dans les deux cas, il
s’agit de la victoire de l’humain sur la
barbarie, ce qui rend ces deux îles si
proches et leur jumelage si naturel.
Nous avons, nous les héritiers, le
devoir de maintenir vivace la flamme
du souvenir et d’éduquer les jeunes
générations au respect de l’autre en
tous temps et en tous lieux”, a-t-il
ajouté, soutenant que ce partenariat
est “extrêmement” important, en
termes de symbole. “Ce sont des
lieux de mémoires à partir desquels
nous pensons poser des jalons pour
que la coopération au niveau culturel
entre nos deux pays soit exemplaire.
Donc, ce jumelage doit figurer au
niveau culturel et au niveau du patri-
moine”, a-t-il proposé. 
Le vice ministre sud-africain des

Arts et de la Culture, Mme Makhotso
Magdeline Sotyu, a renchéri que cet
accord pose un acte dans la conti-
nuité des liens forts des deux pays.
Pour elle,  Gorée est une île, un ber-
ceau de l’histoire, et un symbole de
réconciliation, de liberté où le futur
de l’Afrique du Sud a été discuté.
“L’Afrique du Sud va préserver son
histoire pour que la génération à
venir comprenne ce qui s’est passé
entre nos deux pays. Nous allons
faire en sorte que nos deux pays puis-
sent échanger sur la protection de
notre histoire”, a-t-elle promis. 
De son coté, le maire de Gorée Me

Augustin Senghor estime que ce

jumelage va permettre de tourner
une page de l’histoire et d’en ouvrir
une autre, non seulement pour
l’Afrique mais pour le monde.
“L’histoire contemporaine retiendra
qu’une partie du dénouement de
l’apartheid s’est passée  ici à Gorée.
J’ai proposé au Conseil municipal de
baptiser l’esplanade des droits de
l’Homme “Nelson Mandela. Cela va
marquer d’une pierre blanche l’his-
toire entre le musée de Robben
Island et la Maison des esclaves”. 

“L’esplanade des droits de
l’Homme de Gorée rebaptisée
“Nelson Mandela”
La journée de commémoration a

aussi été marquée par un vernissage
de l’exposition d’archives du musée
Robben Island qu’accueille actuelle-
ment la Maison des esclaves. Elle a
été présentée par le représentant du
musée sud-africain Sebilietso
Matabane. Dans l’île est aussi prévu,
ce jeudi, un colloque sur le thème :
“la force du dialogue et de la négo-
ciation : hier, aujourd’hui et
demain”. Il regroupera des universi-
taires, des témoins de la conférence
de Dakar et des jeunes des deux
pays. Des prestations des artistes des
deux pays sur l’île de Gorée et au
monument de la renaissance sont
programmées, tout comme une pro-
jection de films et de documentaires
sur la question à la Place du souve-
nir. Enfin, le vendredi, est prévu un
concert de musique populaire pour la
clôture. 

BIGUÉ BOB

I ls sont des comédiens et des profession-
nels du théâtre, mais ne veulent pas uni-
quement faire rire. Ils veulent aussi

conscientiser, sensibiliser les populations sur
certaines questions. C’est pour cela, qu’après
10 éditions, les organisateurs du festival
“Kaddu Yaraax” ont opté pour “beneen yoon”
(ndlr : une autre voie en langue wolof). Depuis
lors, ils axent leurs prestations et celles de leurs
invités sur des questions d’actualité, sociétales
etc. 2017 marque la 13e édition de cette ren-
contre annuelle d’acteurs du quatrième art.
Elle se tient du 12 au 18 juillet dans la com-
mune de Yarakh. Une semaine de festivités qui
coïncide avec la campagne électorale pour les
élections législatives. Pour rester collée à l’ac-
tualité, l’association “Kaddu Yaraax”, initia-
trice de cet évènement, a choisi le thème : “Les
artistes au pouvoir”.
“On a constaté qu’il n’y a pas d’artistes dans

les instances de prise de décision les plus
importantes. Même au niveau basique, ils sont
absents. Il n’y a pas d’artiste conseiller munici-
pal, par exemple. Imaginez une seconde la ges-
tion artistique d’une mairie”, lance le directeur
artistique de cette manifestation joint par
EnQuête, Mamadou Diol. “Ce qui est sûr, c’est
qu’elle sera différente de celle de l’homme
politique. Elle sera beaucoup plus réaliste”,

assure-t-il. Ainsi, pour lui, “les artistes ne doi-
vent plus accepter d’aller animer les meetings
des hommes politiques”. Ils pourraient faire
plus et mieux que ces hommes qu’ils soutien-
nent. Encore que, considèrent-ils, “les specta-
cles des artistes en soi sont des meetings,
donc, il n’est pas pertinent d’aller à d’autres
meetings”. Par conséquent, ils doivent cher-
cher à s’installer là où se décident les choses. 
En outre, il est prévu au cours de cette 13e

édition du festival qui fait la part belle au théâ-
tre forum, 37 spectacles. Ils seront animés par
des troupes du Sénégal comme Académie de
Yeumbeul, Espoirs de la banlieue, troupe
Kaddu Yaraax, Noumec de Ziguinchor, Kocc
Barma, Arcots de Guédiawaye etc. Il est égale-
ment attendu à ce rendez-vous 12 groupes
venus de l’étranger. En effet, sont attendus des
comédiens des Usa, de la France, de la Guinée
Bissau, de l’Allemagne etc. Mais il n’y aura pas
que des divertissements. Une série de cause-
ries et d’ateliers techniques sont prévus dans
l’agenda de cette 13e session. Différents sujets
dont la place des langues nationales y seront
débattus. 
Par ailleurs, la cérémonie officielle d’ouver-

ture est prévue ce 13 juillet au Parc de Hann.
En sus de ce lieu, Orsène, siège de Kaddu
Yaraax, Montagne 6, Hann Plage, Tableau
Ferraille, Keur Thiossane recevront les diffé-
rentes manifestations. 

COMMÉMORATION DU 30E ANNIVERSAIRE DE LA CONFÉRENCE DE DAKAR 

Gorée et Robben Island 
deviennent “jumelles”
La cérémonie de commémoration du 30e anniversaire de la conférence de Dakar s’est tenue hier
sur l’île de Gorée, en présence d’une forte délégation sud-africaine. Une occasion pour les deux
pays de signer un accord de jumelage entre le musée de Robben Island (Afrique du Sud) et 
la maison des esclaves  de Gorée. 

13E ÉDITION FESTIVAL KADDU YARAAX

Pour que les artistes 
soient au pouvoir
Les membres de l’association “Kaddu Yaraax” ont constaté que les artistes ne 
siègent pas là où se prennent les décisions. Alors que, selon eux, ils le devraient
bien au bénéfice des professionnels du 4e art, mais également des populations.
C’est pour cela que la 13e édition du festival de théâtre qu’ils organisent aura
pour thème : “Les artistes au pouvoir”.

Maison des esclaves de Gorée 



L a Cour de cassation a annulé
mardi la décision de la cour
d'appel de Versailles qui avait

validé en décembre l'enquête dans
l'affaire de la tentative de chantage à
la sextape contre Mathieu Valbuena,
donnant ainsi gain de cause à l'atta-
quant star du Real Madrid Karim
Benzema.

Pourquoi cette décision ?
Mis en examen en novembre 2015

pour “tentative de chantage ou com-
plicité et participation à une associa-

tion de malfaiteurs” avec son ami
Karim Zenati, les deux hommes
contestaient la légalité de l'enquête,
estimant notamment que certaines
écoutes étaient litigieuses. Après la
validation de l'enquête il y a sept
mois par la cour d'appel de
Versailles, ils se sont alors pourvus en
cassation pour faire annuler la procé-
dure.
Devant la juridiction, leur avocat,

Me Spinosi, a mis en cause la
“loyauté de la preuve”. Selon lui, le
policier sous couverture ayant servi

d'intermédiaire entre Mathieu
Valbuena et les présumés maîtres
chanteurs (qui étaient sur écoute) a
été si actif qu'il a “provoqué” la com-
mission de l'infraction, en relançant
“à certains moments un processus
(de négociation) qui ne devait plus
avoir de suite”. Le policier aurait
ainsi tout fait pour inciter Benzema
et Zenati à passer à l'acte.

Karim Benzema est-il innocenté
par cette décision ?
Non, si la décision de la Cour de

cassation a donné raison à Karim
Benzema et Karim Zenati sur cet
aspect, l'affaire n'est pas pour autant
terminée. Car la plus haute instance
juridique ne statue pas sur le fond de
l'affaire. Elle a simplement considéré
que la procédure de l'enquête n'avait
pas été menée dans les règles, et a
donc cassé la décision de la cour
d'appel de Versailles de valider l'en-
quête.
Désignée par la Cour de cassation,

c'est désormais la cour d'appel de
Paris qui devra statuer de nouveau
sur l'enquête. Me Spinosi estime lui
que la décision rendue mardi devrait
conduire la justice à prononcer la
nullité de la procédure. En attendant,
Karim Benzema reste mis en examen
dans cette affaire. 

(LEQUIPE.FR)

L e comité olympique a adopté
mardi à l'unanimité la propo-
sition de la commission exé-

cutive du CIO concernant la double
attribution des Jeux 2024 et 2028 à
Paris et à Los Angeles. Le texte pré-
cise que les deux villes sont invitées
à se mettre d'accord avec le CIO d'ici
la session de Lima (13 septembre).
Si cet accord tripartite est trouvé, la
130e session du CIO de Lima n'aura
qu'à le valider. Si les deux villes ne
parviennent pas à un accord, le CIO
reviendra alors à la procédure ini-
tiale, autrement dit un vote sur les
seuls Jeux 2024. A l'issue de ce vote,
Anne Hidalgo, maire de Paris, et son
homologue de Los Angeles, Eric
Garcetti, sont montés à la tribune
pour dire “merci” de concert.

2028, “une meilleure affaire”
pour Los Angeles
Les 78 membres votants du CIO se

sont prononcés à l'unanimité à main
levée en faveur de cette double attri-
bution, défendue depuis mars par le
président du CIO Thomas Bach pour
éviter de perdre “deux excellentes
candidatures”. Des négociations vont
désormais débuter entre le CIO et les
deux villes pour aboutir à un accord
fort probable sur l'ordre d'attribution.

Si Paris demeure concentré sur
2024, Los Angeles a déjà ouvert la
porte à une organisation de l'édition
2028. Un porte-parole de Los
Angeles a même évoqué à propos de
2028 un “better deal” (“une meil-
leure affaire”), dans la mesure où la
contribution garantie par le CIO aug-
mentera mécaniquement. Cette
contribution devrait atteindre 1,7
milliards de dollars pour 2024 et
serait augmentée de 100 à 200 mil-
lions de dollars pour 2028.
Les deux villes ont présenté mardi

leur dossier devant les membres du

CIO. La candidature parisienne était
emmenée par le président
Emmanuel Macron qui a déclaré
qu'après trois candidatures malheu-
reuses, la France “est prête (pour les
Jeux), elle les attend”. Donald
Trump, qui contrairement à
Emmanuel Macron n'a pas fait le
déplacement en Suisse, a publié un
tweet quelques minutes après les
présentations : “(Nous) travaillons
dur pour obtenir les jeux Olympiques
pour les Etats-Unis (L.A.). A suivre
!”. Sans mentionner 2024. 

(LEQUIPE.FR)

FOOT - JUSTICE - AFFAIRE DE LA SEXTAPE

Benzema obtient gain de cause 
Karim Benzema contestait la validité de l'enquête, et notamment la légalité de certaines écoutes
téléphoniques. La cour d'appel de Paris devra à nouveau statuer sur les suites à donner à la procédure.

CIO - JO 2024 ET 2028

La double attribution votée   
A l'unanimité, les membres du CIO ont voté mardi lors d'une session extraordinaire à Lausanne la
double attribution des JO 2024 et 2028 à Lima le 13 septembre prochain, pour Paris et Los Angeles.

FOOT - TRANSFERTS - PSG 

D. Alves a passé 
sa visite médicale ! 

L'arrivée de Daniel Alves (34 ans) au
Paris Saint-Germain se précise. Selon
le quotidien Le Parisien, le latéral
droit brésilien a passé sa visite médi-
cale à Paris ce mardi après-midi, à
l'hôpital américain de Neuilly.
L'Auriverde devrait signer un contrat
de deux ans dans les prochaines
heures. Le PSG s'apprête à réaliser un
joli coup pour sa deuxième recrue
estivale.

REAL MADRID 
James prêté au
Bayern Munich

Le Bayern Munich et le Real Madrid
sont tombés d'accord pour un prêt
avec option d'achat de James
Rodriguez : le milieu de terrain
colombien devrait passer les deux
prochaines saisons au sein de l'équipe
bavaroise. L'ancien joueur de l'AS
Monaco, transféré au Real en 2014
pour 80 millions d'euros, signera son
contrat après avoir passé la tradition-
nelle visite médicale. Il s'agit d'un prêt
payant de 5 millions d'euros par an et
l'option d'achat s'élève à 35,2 millions
d'euros, selon Sport Bild. James
Rodriguez va pouvoir redonner un
nouveau souffle à sa carrière. Après
une première saison exceptionnelle
au Real Madrid, le milieu de terrain
colombien a eu plus de difficultés à
trouver sa place dans l'équipe de
Zinédine Zidane. La saison dernière,
il n'a disputé que 22 rencontres (13
titularisations) en Liga. “Carlo
Ancelotti souhaitait réellement que
l'on recrute James Rodriguez car ils
avaient travaillé ensemble au Real
Madrid, a indiqué Karl-Heinz
Rummenigge, le patron du Bayern. Il
est évident qu'avec ce transfert nous
améliorons notre équipe.” James
Rodriguez fera partie de l'équipe qui
partira en tournée en Asie, dimanche.

MAN UNITED 
Mourinho pousse
pour Eric Dier ! 
Après Romelu Lukaku, recruté pour
85 millions d'euros, hors bonus, à
Everton, José Mourinho espère réali-
ser un autre gros coup avec
Manchester United. L'entraîneur
portugais sait en tout cas quel joueur
attirer pour renforcer de manière

significative les Red Devils. Selon
The Mirror, Mourinho souhaite
absolument enrôler le milieu de ter-
rain Eric Dier (23 ans, 36 matchs et 2
buts en Premier League cette saison).
Élément essentiel du dispositif de
Mauricio Pochettino à Tottenham,
l'international anglais est estimé à 60
millions d'euros par ses dirigeants.
Une somme qui n'effraie pas la forma-
tion mancunienne puisque celle-ci
pourrait répondre favorablement à la
requête des Spurs ! Le club londonien
résistera-t-il à ce nouvel assaut du
récent vainqueur de la Ligue Europa ?

MONACO 
Glik plaît à Tottenham 
Taulier de la défense centrale de l'AS
Monaco, Kamil Glik (29 ans, 53
matchs et 8 buts toutes compétitions
cette saison), comme la plupart de ses
partenaires, intéresse du beau monde.
A en croire L'Equipe, Tottenham
serait le club le plus chaud pour réali-
ser une première offensive pour le
Polonais. Sous contrat jusqu'en juin
2020, l'ancien joueur du Torino sera
néanmoins très difficile à bouger
puisqu'on imagine mal ses dirigeants
s'en séparer après une seule saison sur
le Rocher.

MONACO 
Wenger dément 
pour Lemar 
Ambitieux cet été sur le marché des
transferts, Arsenal ne lâche pas le
milieu offensif de l’AS Monaco,
Thomas Lemar (21 ans, 34 matchs et
9 buts en L1 cette saison). Alors que
le club princier a repoussé des offres
de 40 millions d’euros puis 45 M€, la
presse anglaise évoquait récemment
un accord contractuel entre les
Gunners et l’international français.
Tout en reconnaissant que l’ancien
Caennais l’intéresse, le coach
d’Arsenal, Arsène Wenger, a démenti
ces bruits de couloir. "Il n’y a que des
spéculations pour l’instant et rien de
vraiment concret en vue d’une signa-
ture, a assuré l’Alsacien ce mardi
devant la presse. C’est un joueur que
l’on suit, que l’on observe mais, pour
le reste, ce ne sont que des spécula-
tions." Au vu du prix réclamé par
l’ASM pour le Guadeloupéen (91
M€), on comprend que le technicien
français préfère y aller avec des pin-
cettes dans ce dossier !

ATHLÉTISME - JAVELOT
94,44m pour Vetter 

L'Allemand Johannes Vetter, 24 ans, a
lancé à 94,44 m au 4e essai, mardi soir
au meeting de Lucerne. Cela le place
au 2e rang des lanceurs dans l'his-
toire, derrière le Tchèque Jan Zelezny,
auteur des quatre jets les plus longs de
l'histoire et détenteur du record du
monde avec 98,48m depuis 1996.
Vetter, au pied du podium au Jeux de
Rio, a ainsi dépassé son compatriote
Thomas Röhler, le champion olym-
pique, qui avait propulsé l'engin de
800g à 93,90m le 5 mai à Doha.
Röhler a terminé deuxième à
Lucerne, avec un meilleur essai à
85,60m, alors que Vetter a dépassé
quatre fois la ligne des 90m par un
temps humide.

REVUE TOUT TERRAIN

Valbuena et Benzema (Archives)

Eric Garcetti, omas Bach et Anne Hidalgo
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LOUIS GEORGES DIATTA

L e sélectionneur de l’équipe
féminine du Sénégal de bas-
ket prend les devants.

Moustapha Gaye veut éviter des dés-
agréments dans la suite des prépara-
tions de l’Afrobasket 2017. “J’ai
quelques inquiétudes pour les
matches amicaux”, a-t-il révélé hier
matin, après la séance d’entraîne-
ment. Il est prévu des rencontres
amicales dans la seconde phase de
préparation des Lionnes qui devra se
tenir en Europe (entre la France et
l’Italie). La feuille de route établie
dans ce sens est déjà déposée, selon
le coach. “Je veux juste qu’on la fina-
lise. Si c’est réglé, ça va aller”, a-t-il

souhaité. Cependant, l’entraîneur
estime que les conditions actuelles
sont favorables. “Tout se passe très
bien sur le plan du travail, de l’état
d’esprit. On est bien logé”, a-t-il
salué. 
Le groupe est passé de 16 à 17

éléments avec l’arrivée d’Oumoul
Khaïry Sarr. D’ailleurs, le coach
prend le soin de la mettre au même
niveau de maîtrise du système de jeu
que les autres joueuses. “On a
encore travaillé les systèmes pour
mettre au parfum la dernière arri-
vée”, a-t-il expliqué sur la séance
d’entraînement effectué hier.
Seulement 15 joueuses ont pris part
à ce galop. Ndèye Amy Syll et Sabelle
Diatta, qui souffrent toutes les deux

d’une douleur à la cuisse, ont regardé
leurs camarades travailler, depuis le
banc de touche. “On les a ménagées
par précaution”, a déclaré le sélec-
tionneur national. “On attend
Aminata Fall qui sera là demain
(aujourd’hui) soir. On doit recontac-
ter Aïda Fall d’ici le 15 juillet pour
voir son état de forme et si elle pourra
être là. Pour Maïmouna (Diarra), on
ne sait pas”, a-t-il ajouté.
Par ailleurs, coach Tapha a fait

le point sur la progression de ses
joueuses, une semaine après le
début du regroupement. “Toutes
les filles travaillent bien. Elles
commencent à retrouver leur sen-
sation”, juge-t-il. Le but est de
mettre en place, dit-il, un groupe
“homogène”. Il espère que les
choses vont aller plus vite avec l’ef-
fectif actuel. Car cela constitue
une continuité de la préparation
depuis deux ans. “Rio était une
étape de la préparation. On a éva-
lué les joueuses, on en a libéré cer-
taines et récupéré d’autres”, a-t-il
rappelé. “On n’a pas le droit d’être
en retard par rapport au système de
jeu”, insiste-t-il. 
Le 20 juillet prochain, les Lionnes

vont poursuivre leur préparation en
Europe, jusqu’au 5 août 2017.
L’équipe sera de retour à Dakar pour
la 3e et dernière phase de neuf jours
(du 6 au 14 août 2017). 

“Ç a va pour l’instant. Je
m’entraîne avec le
groupe. Tout se passe

comme d’habitude. On écoute les
conseils du coach en faisant le maxi-
mum. Je suis restée deux ans sans
venir en sélection. Mais il n’y a pas
de changement. C’est le même
coach qui est là avec presque le
même jeu. Ce sont les mêmes
joueuses. Il n’y a qu’Amy Syll que ne
je ne connaissais pas. Je n’ai pas la
pression. Mes ambitions, c’est de
faire partie de la liste des 12
joueuses sélectionnées pour
l’Afrobasket. Ça ne sera pas facile
(mais) il faut faire le maximum, don-
ner tout ce qu’on a. Chaque joueuse,
en venant, prétend avoir sa place
dans le groupe. Après, le choix
revient au coach. Si on est là, c’est
parce que le coach a confiance en
chacune d’entre nous.” 

La concurrence avec des
meneuses expérimentées 
“Je n’ai pas la pression. Ce sont

mes aînées. Je vais essayer de les

imiter. Mais je jouerai aussi ma parti-
tion en m’investissant pour faire par-
tie du groupe de performance. La
concurrence est saine, on s’entend
bien et l’ambiance est décontractée.
Chaque joueuse rêve de défendre les
couleurs de sa nation en compétition
internationale. Quand on est investi
de cette mission, il faut tout faire
pour ne pas décevoir.” 

La saison au Portugal
“La saison a été bonne au Portugal.

On a terminé 4e du championnat où
on a atteint les quarts de finale des
play-offs. Au début, cela a été difficile
avec la langue. Après, les choses se
sont bien passées. Pour la saison pro-
chaine, je suis en train, pour le
moment, d’étudier la question.” 

L. G. DIATTA

FOOT - MERCATO 
Transfert record en
vue pour Ismaïla Sarr !
Les dirigeants du LOSC n’auraient
pas hésité à casser leur tirelire pour
convaincre le FC Metz de leur vendre
Ismaïla Sarr au mercato. L’arrivée de
Gérard Lopez au LOSC en janvier
devait permettre au club nordiste de
revoir ses ambitions à la hausse au
mercato. Promesse tenue, comme en
témoignent les arrivées de Luiz
Araujo et Nicolas Pepe pour environ
10 millions d’euros chacun. Mais c’est
le transfert d’Ismaïla Sarr qui devrait
traduire avec le plus d’éclat les capaci-
tés financières du nouveau proprié-
taire nordiste. Plusieurs sources font
état, ces dernières heures, d’une offre
avoisinant les 20 millions d’euros
(environ 13 milliards F Cfa) à
laquelle le FC Metz répondrait favo-
rablement. Inutile de dire que Sarr
deviendrait, si l’information s’avère,
le joueur le plus cher de l’histoire du
LOSC. La saison passée, l’ailier de 19
ans avait inscrit cinq buts et délivré
une passe décisive en Ligue 1, laissant
percevoir les qualités d’un futur
grand.

FOOT - ASSE 
Galtier massacre
Saivet
Très décevant ! C’est ce que
Christophe Galtier a trouvé sur le
passage d’Henri Saivet (26 ans) à
l’Association sportive de Saint-
Etienne (ASSE) durant la saison
écoulée. Dans un entretien avec
France Football, le technicien fran-
çais a dressé un bilan sans complai-
sance de l’international sénégalais.
"Un meneur de jeu ? Je pensais l’avoir
trouvé avec Henri Saivet. Mais s’il n’a
pas joué en Angleterre, maintenant je
sais pourquoi : il n’a plus faim. Du
tout. On te souffle son nom, tu te dis
: 'bonne idée' ! On l’avait perdu de
vue, on est restés sur ce qu’il avait fait
contre nous avec Bordeaux du temps
de Willy Sagnol et de René Lobello.
Mais le Henri de Bordeaux et le
Henri de l’Angleterre, ce n’était plus le
même. C’est un exemple. Il y en d’au-
tres", a commenté Galtier. De retour
de prêt, l’ancien milieu de terrain (ou
attaquant) des Girondins de
Bordeaux ne devrait pas poursuivre
sa carrière avec les Magpies.
Newcastle lui aurait demandé de
chercher un nouveau club.

FOOT - LIGUE 1- METZ
Lemouya Goudiaby
passe pro à Metz
Formé à Génération Foot (Ligue 1
sénégalaise), dont il a été capitaine,
Lemouya Goudiaby passe pro au FC
Metz (Ligue 1 française). Selon
lequipe.fr, le jeune milieu de terrain
défensif sénégalais a signé un contrat
d'une saison avec les Grenats. Le joueur
de 20 ans est, selon son club, doté d'un
“important volume de jeu” et de “belles
qualités défensives”. Il a, jusqu'à pré-
sent, été convoqué à six reprises avec
l'équipe première (matchs amicaux et
officiels confondus).

FOOT - BORDEAUX 
Younousse Sankharé
de retour au collectif
Absent face à Niort samedi dernier,
Younousse Sankharé a repris l'entraî-
nement avec le groupe girondin ce
mardi après-midi, nous rapporte
Nicolas Le Gardien (Sud Ouest).
L'ancien Lillois va donc pouvoir

retrouver ses automatismes et peaufi-
ner au mieux sa préparation, avant le
match amical de samedi face à Bastia.
À noter enfin que Nicolas Pallois a lui
participé à un footing. Gêné par une
douleur aux quadriceps depuis la fin
de semaine dernière, l'ancien Niortais
avait été ménagé lors des derniers
jours.

SÉNÉGAL
Ibrahim Diacky lance
une académie de foot
à Thiès 
Après Diambars, Génération Foot et
Dakar Sacré-Cœur, le Sénégal va
avoir une autre académie de haut
niveau. Selon un communiqué, le
footballeur ivoirien Ibrahim Amuah
Diacky a mis sur pied une académie
de football à Thiès. Cette structure va
accueillir 18 joueurs en régime inter-
nat dans les catégories de 15, 16 et 17
ans. Un autre groupe de 18 jeunes
âgés de 12, 13 et 14 ans, sera pris en
externe. Les pensionnaires de l'acadé-
mie seront sous la houlette de Momar
Thioune, ancien entraîneur de
l'équipe nationale du Sénégal.
Diakité Ibrahim, de son nom à l’état-
civil, est formé à l'académie de Jean-
Marc Guillou, l'ASEC d’Abidjan.
Ancien capitaine d'Al  Jazeera,  ce
milieu offensif évolue actuellement
sous les couleurs du club Al Ain. Il
possède aujourd'hui un passeport
émirati qui lui permet de jouer en
sélection nationale des Émirats
Arabes Unis.

FOOT - COUPE DU SÉNÉGAL SÉNIORS
Les Mbourois s’évitent !
Les supporters de la Petite Côte peu-
vent rêver d’une finale de Coupe du
Sénégal séniors 100% mbouroise.
Mbour Petite Côte et le Stade de
Mbour ont pu s’éviter pour les demi-
finales. Le tirage au sort effectué ce
mardi a épargné les Mbourois d’un
choc “fratricide”. Mbour PC va
accueillir Teungueth FC le mercredi
19 juillet. C’est le duel entre clubs de
l’élite. La deuxième demi-finale va
opposer le Stade de Mbour au Port
autonome de Dakar (PAD), équipe
de Ligue 2. Ce match est programmé
dimanche 23 juillet prochain.

Les affiches 
Mercredi 19 juillet
18h Mbour PC - Teungueth FC 
Dimanche 23 juillet
18h Stade de Mbour - Port 

FSF - ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
Me Augustin Senghor
obtient un large soutient
A la quête d’un troisième mandat
comme président de la FSF, le maire de
Gorée vient de recevoir un soutien de
taille, à un mois de l’Assemblée géné-
rale élective de l’instance dirigeante du
football sénégalais. “Nous présidents
des Ligues régionales de football,
investis de la confiance de nos clubs de
base, signataires de la présente résolu-
tion, décidons de porter et de soutenir
la candidature de Me Augustin
Emmanuel Senghor au poste de prési-
dent de la Fédération sénégalaise de
football (FSF)”, lit-on sur une note
parvenue à EnQuête. Les signataires
de cette “résolution” sont : Daouda
Badji (Ziguinchor), Samba Top
(Louga), Thierno Kosso Diané
(Kaolack), Fodé B. Dahaba (Sédhiou),
Abdoulaye S. Sow (Kaffrine),
Clavidinou Mendez (Kédougou),
Yaya Baldé (Kolda), Pape Ismaïla
Ndiaye (Tambacounda), Malick
Thiam (Dakar), Mame Adama Ndour
(Fatick), Mamadou Ndiaye (Matam).

AFROBASKET FÉMININ 2017 - PRÉPARATION DU SÉNÉGAL 

Les inquiétudes du coach
Moustapha Gaye 
Le nombre de joueuses présélectionnées pour l’Afrobasket féminin 2017 est passé de 16 à 17. 
En attendant la suite du programme, le sélectionneur du Sénégal, Moustapha Gaye, se préoccupe
des matches amicaux prévus pour la seconde phase devant se tenir en Europe. 

BRÈVES

AFROBASKET - NDÈYE FALL (MENEUSE DES LIONNES)

“Je n’ai pas la pression”
Après une absence de 2 ans en sélection, Ndèye Fall effectue son retour avec les Lionnes. 
La sociétaire du club portugais, Carnide Clube Basquetebol, compte bien rester cette fois-ci. 


